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Café poli(poly)critique

le mardi 13 mai à 20h 

au château de Brunsode à Tilff

(au pied de la sortie « Tilff » de l’Autoroute E40)

avec des intervenants du monde 

politique, syndical, 

économique 
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et culturel

Renseignements : 04/3804206

Entrée libre

Organisation : P.A.C. Esneux

Ed.resp. : J-L Degée rue du Centre 31 – 4130 Esneux                                                                           Affichage culturel : exempt           

Cockerill, un peu de nos vies contrastées 

Les rougeoiements nocturnes au bord de Meuse et

La grisaille matinale des murs d’usines.

L’activité industrielle qui symbolise une région vivante (celle des commerces de Tilleur, des écoles de Seraing, des cafés d’Ougrée, du stade de Sclessin, des filiales, des fournisseurs et des sous-traitants) et les traces des fermetures qui ont signé son déclin (les aciéries Thomas, L.D., Valfil).

« De Jemeppe à Jupille, Pays des métallos

Ce qui est terrible peut-être aussi beau »

chantait Christiane Stefanski

Longtemps creuset de la force syndicale liégeoise, les conquis sociaux en métallurgie ont fait tache d’huile dans tous les secteurs.

Les plans de restructuration, les licenciements, les filialisations et les fusions ont détricoté, depuis trente ans, les cohésions sociales tout en laissant espérer une reconversion économique.  Les responsables politiques y ont aidé directement ou indirectement par les différentes formes d’aides publiques aux investissements.  

La décision de fermeture prise par Arcelor ferait perdre 2.400 emplois à Cockerill même (le chaud) et 10.000 autres autour : elle hypothèque la survie des autres acteurs (le froid) et créerait un séisme jusqu’en Ourthe-Amblève.

Le chaud éteint, ce sont nos racines brûlées.

On dit pourtant que la sidérurgie reste rentable…mais pas assez.

On dit aussi que la région pourrait exiger le respect des engagements et user d’actions en justice.

On sait aujourd’hui qu’une porte reste ouverte aux négociations mais que la grille peut tomber très vite demain…

Où en serons-nous le 13 mai, à quelques jours des élections ?

Pour éclairer cet important dossier, Présence et Action Culturelles Esneux propose de donner la parole aux différents acteurs :  José Verdin, directeur de la Fondation André Renard présentera le point de vue syndical à travers un montage informatique cernant les enjeux économiques et sociaux.  Nous avons aussi invité des intervenants du monde politique, économique et culturel qui, nous l’espérons, accepteront tous de participer au débat polycritique où, selon notre choix méthodologique, l’expression du public est privilégiée.










Jean-Luc Degée
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